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Loin d’un long fleuve tranquille, cette année fut d’abord le 
prolongement de la mise en œuvre et du développement de 
notre outil de gestion et du nouveau site, encore en période 
de rodage. De nombreux encouragements et des remarques 
positives de la part de nos utilisatrices et utilisateurs sont ve-
nues conforter notre choix, mais le meilleur outil de gestion 
ne peut répondre et satisfaire toutes les demandes et ques-
tions que posent celles et ceux qui s’inscrivent aux cours. 

C’est ici que se déploie aussi la force de l’Université populaire 
que l’on nomme aujourd’hui la Qualité: 
- Qualité de l’accueil, des lignes téléphoniques ouvertes, qua-
lité des réponses réactives aux nombreux courriels, patience, 
écoute, au service d’une clientèle souvent très exigeante 
mais qui, au final, nous fait confiance. 

L’Université populaire, c’est :
- Un corps enseignant désireux de partager du savoir et de développer de belles relations hu-
maines
- Une équipe administrative donnant le meilleur d’elle-même avec constance et diligence
- Une équipe pédagogique à l’écoute et au service des enseignant(e)s, garante du label qualité 
eduqua
- Des ambassadrices et ambassadeurs bénévoles, accompagnant des visites guidées
- Les donatrices et donateurs de nos annonces publicitaires
- Tous nos membres qui renouvellent fidèlement leur soutien année après année
- Le Comité qui siège régulièrement et bénévolement et apporte son appui, selon ses compé-
tences individuelles, à l’équipe de direction. 

A toutes et tous, j’exprime ma reconnaissance sincère et souhaite que perdure ce bel engage-
ment. L’Université populaire de Lausanne en vaut la peine !

Françoise Baudat

Le Billet de la Présidente
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Changements à la tête de l’UPL
C’est une page qui se tourne pour l’Université populaire de Lausanne ! Après 16 années 
d’investissement et de dévouement sans faille, la Présidente Françoise Baudat a choisi de 
se retirer. 

Arrivée à la tête de l’UPL en 2007, elle s’est attelée à moderniser et dynamiser l’institu-
tion, la dotant d’un outil informatique et de tous les moyens nécessaires pour lui per-
mettre de tenir bon face à la concurrence. Renouvelant l’image de l’Université populaire 
de Lausanne, elle lui a permis de se positionner aujourd’hui comme un acteur phare dans 
le domaine de la formation. Toujours soucieuse de répondre aux besoins en perpétuelle 
évolution du public et de proposer des offres de la plus haute qualité, Françoise Baudat a 
veillé sans cesse à renouveler l’offre de formations, à développer des partenariats presti-
gieux et à s’entourer des formatrices et formateurs les plus aptes pour enseigner chaque 
matière. L’Université populaire de Lausanne lui doit tant ! Toute l’équipe lui présente de 
chaleureux remerciements pour son implication et son travail considérable durant toutes 
ses années.

Début septembre, elle a ainsi remis les rennes de l’Uni-
versité populaire de Lausanne à Ariane Baechler, dont 
la candidature sera présentée lors de l’Assemblée gé-
nérale du 8 novembre pour reprendre officiellement le 
rôle de Présidente. 

Ariane Baechler possède une solide expérience dans 
le domaine de la formation. Licenciée en Lettres, elle a 
travaillé pendant près de 10 ans à la Direction générale 
de l’enseignement supérieur (DGES) en tant que Direc-
trice générale adjointe au sein du service en charge des 
hautes écoles. Elle a également œuvré pour l’Office 
fédéral de la formation professionnelle et de la techno-
logie, ou encore pour l’Office fédéral de la statistique. Elle s’est, de plus, engagée auprès 
de différentes fondations. Ses nombreuses compétences et son riche parcours seront des 
atouts précieux pour relever les défis inhérents à sa nouvelle fonction.  

Avant son départ, Françoise Baudat a aussi souhaité ren-
forcer la Direction de l’Université populaire de Lausanne 
en nommant Christelle Genier au poste de secrétaire 
générale. Jusqu’alors chargée de communication et ad-
jointe à la direction, Christelle Genier a débuté dans son 
nouveau poste en juin 2023. Elle conserve également ses 
tâches en lien avec la communication. 
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Au revoir Madame Cherpillod
Après 16 années de fidélité passées à l’Université 
populaire de Lausanne, vous avez atteint l’âge des 
nouveaux projets qui vous attendent patiemment. 

Durant ce temps et avec constance, vous n’avez ja-
mais ménagé ni votre disponibilité, ni votre volonté 
d’être au service de l’Institution et de ses exigences 
nombreuses et absorbantes : 
- les tâches administratives, maîtrisées avec brio et 
sans cesse renouvelées.
- les courriels, exercices quotidiens auxquels il s’agit 
de répondre rapidement et user son clavier à tel 
point que les caractères en disparaissent. C’est 
dire votre habileté de rédactrice et votre «force de 
frappe»! 

Que dire des deux programmes annuels, un véritable défi ! 
Et puis, il y a les enseignantes et les enseignants et leurs demandes, leurs questions tou-
jours urgentes, sachant profiter de votre oreille attentive et bienveillante, si souvent 
accordée. 

Et enfin, nous ne saurions oublier la gestion des cours là où chaque participant doit impé-
rativement recevoir les informations dans les délais et trouver sa place dans le ou les 
cours choisis. Un exercice d’endurance où les nerfs sont parfois soumis à rude épreuve. 

Votre engagement (vous n’avez jamais compté vos heures), vos compétences et la 
connaissance acquise des nombreux dossiers ont été des atouts essentiels pour la bonne 
marche de l’Institution. 

Il est temps aujourd’hui de vous dire «Merci» chère Violaine, pour votre détermination, 
votre calme et votre patience dans les moments de tempête et votre sourire de satis-
faction dans les périodes de beau temps... que nous vous souhaitons désormais nom-
breuses! 

Françoise Baudat
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Arrivée de Laureline Jaccard
Avec le départ de Violaine Cherpillod, l’Université 
populaire de Lausanne a dû procéder à l’engage-
ment d’une nouvelle secrétaire. Le cahier des charges 
de ce poste étant étoffé, l’UPL se devait de choi-
sir avec soin la remplaçante de Mme Cherpillod. 

Après une mise au concours du poste via le site 
jobup.ch, la Direction de l’UPL a rencontré plu-
sieurs candidat(e)s aux parcours intéressants. Les 
postulant(e)s se sont soumis à des entretiens et des 
tests afin de permettre à la Direction de l’UPL de 
mieux cibler les compétences de chacune et chacun. 
Après un deuxième round d’entretiens, c’est finalement Mme Laureline Jaccard qui a 
été choisie pour devenir la nouvelle secrétaire de l’Université populaire de Lausanne. 

Mme Jaccard possède des qualifications et des expériences qui lui per-
mettent de relever les nombreux défis inhérents à son nouveau poste. Au béné-
fice d’un CFC d’employée de commerce, elle a travaillé dans différentes entre-
prises, notamment l’Ecole de la Construction et Amplifon. Sa motivation et son 
enthousiasme pour le poste de secrétaire à l’UPL ont aussi convaincu la Direction. 

Mme Jaccard a ainsi pris ses fonctions à l’UPL le 19 juin 2023 et s’est rapidement familiarisée 
avec son nouveau poste. L’UPL est très satisfaite de pouvoir compter sur ses précieuses 
compétences. 

Jusqu’à présent, l’Université populaire de Lausanne a toujours 
soutenu les jeunes en engageant des apprentis employés 
de commerce. Mais afin de compléter sa nouvelle équipe, 
l’UPL a jugé pertinent d’engager plutôt un stagiaire 3+1. 
Le choix s’est porté sur Viktor Ramadani, qui a commencé 
son stage au mois d’août. Ce jeune homme a suivi 3 années 
de gymnase commercial et doit entreprendre un stage en 
entreprise pour finaliser sa formation. Au terme de son an-
née au sein de l’UPL, il obtiendra une maturité profession-
nelle commerciale ainsi qu’un CFC d’employé de commerce.

	 Christelle Genier, secrétaire générale
 

Engagement d’un stagiaire 3 + 1
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Chiffres et Graphiques
Statistiques des cours de septembre 2022 à août 2023
(Saisons 143 et 144) 

Nombre d’activités proposées (cours collectifs, cours privés et visites) :  504
Nombre d’activités ouvertes :    372
Pourcentage d’activités ouvertes :   74 %
Nombre de participant-e-s inscrit-e-s :   2626
Nombre d’heures participant-e-s : 23’171
Nombre de formateurs :     84

Cours de langues
27%

Cours thématiques 
culturelles

48%

Visites et balades
11%

Cours privés et 
entreprises

14%

TITRE DU GRAPHIQUE
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   Chiffres et graphiques

Visites et balades proposées : 58
Visites et balades ouvertes : 39
Visites et balades annulées : 19

Cours proposés (sans les cours privés) : 242
Cours ouverts : 162
Cours annulés : 80

Cours proposés (sans les cours privés) : 135
Cours ouverts : 103
Cours annulés : 32

Cours ouverts
67%

Cours annulés
33%

COURS DE THÉMATIQUES CULTURELLES

Cours ouverts
76%

Cours annulés
24%

COURS DE LANGUES

Visites 
ouvertes

67%

Visites 
annulées

33%

VISITES ET BALADES
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Bilan 2022-2023

				    2022-2023	 	 2021-2022

ACTIF   
	 		
Liquidités			   334’141.32		  346’363.03
Autres actifs circulants		 45’595.35		  48’105.55  
Débiteurs 			   380.65 		  0.00 	
Immobilisation  		  2.00 			   2.00	
	  

TOTAL ACTIF			   380’119.32 		  394’470.58 	
	

PASSIF      	
				  
Dettes à court terme		  87’319.43		  117’592.60 
Passifs transitoires		  145’917.55 		  160’448.60 
Provisions			   146’882.34 		  116’429.38
		

TOTAL PASSIF			  380’119.32		  394’470.58 	
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  Comptes d’exploitation 2022-2023
				    2022-2023		  2021-2022
Produits d’exploitation

Cours 				    579’611.73 		  575’564.83
Cours chœur symphonique 		  3’002.50 		  4’369.00
Tests 				    1’343.12 		  410.00
Cotisations individuelles 		  6’090.00 		  7’380.00
Cotisations choeur 			   3’030.00 		  1’048.50

Subventions 			 
Canton de Vaud 			   77’972.10 		  73’799.10
Commune de Lausanne 		  50’000.00 		  50’000.00
Commune d’Ecublens 		  0.00 			   1’000.00
Commune de Prilly 			  0.00 			   500.00
Subvention DGEP 			   12’610.00 		  5’355.00

Annonces dans les programmes 	 8’040.00 		  8’890.00
Dons 				    5’345.00 		  5’380.00
Autres produits 			   0.00 			   1.70

Total produits d’exploitation		 747’044.45 		  728’343.13 

Charges d’exploitation 

Honoraires des professeurs 		  -267’397.00 		  -298’221.20
Charges sociales professeurs		  -18’068.90 		  -25’469.90
Charges de cours 			   -39’987.10 		  -50’041.25
Edition des programmes 		  -19’842.95 		  -18’964.90
Publicité et manifestations diverses 	 -7’697.90 		  -11’824.85
Social médias marketing 		  -525.40 			   -500.00
Salaires administration		  -212’960.00 		  -197’648.90
Charges sociales administration	 -31’382.50 		  -33’855.15
Frais divers du personnel 		  -1’789.80 		  -563.85
Qualité de l’enseignement 		  -3’696.30 		  -1’471.40
Frais généraux 			   -87’008.43 		  -81’793.45
Frais informatiques 			  -26’626.28 		  -25’004.25
Intérêts et frais financiers 		  -4’562.68 		  -3’326.47
Résulat exceptionnel 		  4’953.75 		  4’675.00
Impôts 				    0.00 			   260.10
	 		
Total charges			   -716’591.49		  -743’750.47

Excédent de produit		  30’452.96		  -15’407.34 
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Compétences de base des adultes 

Rappelons que les compétences de base des adultes sont les conditions requises pour 
l’apprentissage tout au long de la vie.

Le rôle du Canton étant d’encourager les mesures visant les compétences de base, nous 
avons pu bénéficier d’une convention de subventionnement de la part de la Direction gé-
nérale de l’enseignement postobligatoire (DGEP) nous permettant d’organiser des cours 
de français de niveau A2 et B1 à prix abordable (190 CHF au lieu de 490 CHF) pour autant 
que les candidat(e)s répondent aux conditions ci-après : 

-  Avoir 25 ans révolus
-  Habiter dans le Canton de Vaud
-  Avoir un projet de formation
-  Ne pas bénéficier de cours équivalents via d’autres prestations étatiques (ex. chômage, 
EVAM, aide sociale, etc.)

Chaque candidat(e) se présente également à un entretien permettant de vérifier dans la 
mesure du possible le sérieux de ses motivations et de son engagement régulier. 

Enfin, nous nous réjouissons de confirmer le succès de ces cours et constatons une réelle 
volonté de toutes et tous de progresser dans leurs projets professionnels. 

Nous espérons ainsi poursuivre notre mandat de prestataire accordé par le Département 
de l’enseignement et de la formation professionnelle (DEF). 

Françoise Baudat

Des cours de français subventionnés par le Canton de Vaud



 Cours avec le Centre Leenaards 
de la Mémoire - CHUV 
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L’Université populaire de Lausanne a toujours à cœur de collaborer avec des acteurs ma-
jeurs du canton pour mettre en place des formations inédites et de qualité. En septembre 
2022, elle s’est ainsi associée avec le Centre Leenaards de la Mémoire – CHUV pour propo-
ser le cours « De la mémoire qui flanche à la mémoire qui planche... ». 

C’est Gilles Allali, Directeur du Centre Leenaards, qui a dispensé ce cours, en tandem avec 
Andrea Brioschi Guevara, neuropsychologue dans ce même centre. 

Les maladies et les troubles de la mémoire font partie des craintes et des préoccupations 
d’une large population. Si le sujet peut inquiéter, il existe néanmoins des moyens pour gar-
der un cerveau en pleine forme à tout âge. A travers ce cours sur deux soirs, le but visé était 
de transmettre ce savoir aux personnes soucieuses de bien vieillir.  

Lors de la première séance, le Professeur Allali a présenté de manière passionnante le fonc-
tionnement du cerveau et ses divers troubles. Le second soir, la Dre Brioschi Guevara a mis 
en lumière des techniques simples pour aider le cerveau à bien fonctionner et pour amélio-
rer sa mémoire. 

Ce nouveau cours a suscité un vif intérêt de la part du public, puisque près de 40 personnes 
s’y sont inscrites. L’UPL et le Centre Leenaards de la Mémoire – CHUV ont ainsi décidé de 
proposer à nouveau cette formation en automne 2023 avec un succès encore plus impor-
tant. 

Christelle Genier, secrétaire générale

Gilles Allali Andrea Brioschi Guevara

Photos © CHUV et Carole Alkabes
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Cycle «Dédramatiser le catastro-
phisme ?»
Afin de se donner les moyens d’affronter les multiples 
sonnettes d’alarme sur la question climatique en parti-
culier, l’Université populaire de Lausanne a lancé une 
série de conférences sur le «catastrophisme». Plusieurs 
chercheurs expérimentés dans leurs domaines ont osé 
relever le défi en acceptant de partager des connais-
sances scientifiques accessibles à tous. Grâce à Virgile 
Rochat, qui a coordonné ces rencontres et assuré la 
médiation lors des conférences, plusieurs personnalités 
ont contribué à alimenter le débat de façon plus que 
substantielle. L’Université populaire de Lausanne sou-
haite remercier chaleureusement Virgile Rochat de son 
engagement en la matière.

- Peut-être pourrions-nous revenir à la question s’il faut oui ou non ajouter un point d’in-
terrogation à l’intitulé « dédramatiser le catastrophisme ? ». Le point d’interrogation 
fait-il vraiment toute la différence ?

Oui, bien sûr, ce point d’interrogation est nécessaire, parce qu’il ne faut pas dédramatiser 
le catastrophisme. C’est une réalité… Elle nous pend au nez, il faut donc s’y préparer et 
faire tout ce qui est possible pour l’éviter.
 
- Quel serait le rêve que vous nourrissez pour la génération de demain ?

J’ai juste envie de dire : « Qu’elle puisse être… Qu’elle puisse avoir ce qui lui faut pour 
pouvoir subsister… ». Et aussi, si possible, avoir un autre rapport au monde que celui qui a 
été actif durant tout le vingtième siècle… et qui nous a conduit à une impasse.

- Pensez-vous que votre rêve puisse se réaliser un jour ?

Je n’en sais rien… Je l’espère, mais ça dépend de nous. Comme dit le proverbe « La terre 
nous est prêtée par nos enfants ». L’enjeu est fondamental.

- Même s’il n’y a pas de formule magique prête à l’emploi, par quoi commenceriez-vous 
pour faire changer les mentalités ?

Ce serait bien que les gens arrivent par eux-mêmes à modifier leurs valeurs. Le matéria-
lisme arrive à bout de souffle. Il faut mettre en route des valeurs spirituelles, c’est-à-dire 
des valeurs de relations, de sens, de connexion. Mais c’est très difficile, car justement 
notre société a peu à peu détruit ces valeurs… pour mieux nous faire consommer…
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- D’un point de vue plus pragmatique, jusqu’où l’influence politique a-t-elle un rôle à 
jouer dans les phénomènes environnementaux actuels ?

Les politiciens sont quelque peu muselés parce que les décisions à prendre ne sont pas 
populaires, ne peuvent pas être populaires. Ils ont donc des possibilités limitées. S’ils s’af-
firment, ils perdent leur place parce que le monde préfère vivre de manière facile que de 
manière intériorisée et responsable. Il n’en demeure pas moins qu’ils ont une immense 
responsabilité et qu’il faut aller voter, il faut aller élire des personnes qui ont le souci du 
lendemain. La politique a un rôle nécessaire mais pas suffisant. L’économie et la finance 
doivent aussi évoluer…

- Qu’est-ce qui vous émerveille le plus dans la nature ? Auriez-vous une expérience à par-
tager ?

Oui, bien sûr, je suis saisi … quelques fois même sidéré par la beauté de ce qu’on voit… 
notamment dans cette fameuse biodiversité, avec cette complémentarité formidable du 
plus petit jusqu’au plus grand, depuis le microcosme, le macrocosme. Et je suis évidem-
ment un peu attristé de voir que notre pratique humaine réduit cette biodiversité, consis-
tant à ne voir dans la nature qu’un stock de matériaux à exploiter et à mettre au service 
d’une humanité déshumanisée.

- En quoi votre engagement à l’Université populaire de Lausanne sur ces conférences-
débats répond-il aux nombreuses autres activités que vous exercez par ailleurs ?

Oui, eh bien, en tant que pasteur et théologien aussi, j’ai le souci de voir comment la spi-
ritualité chrétienne peut être mise à profit pour que des changements de comportement 
puissent être opérés par de larges tranches de la population. Mais je me rends compte 
que les grandes religions en tout cas, les églises chrétiennes ont été comme aplaties, 
comme mises hors course, mises dehors. Donc c’est difficile, ce n’est pas évident, mais 
c’est une chance pour reprendre les choses à la base.

- Quelle suite donneriez-vous au questionnement sur le catastrophisme ?

Dans le cadre du cours, ce serait intéressant de proposer des lectures. Il y a énormément 
de théologiens, de philosophes, qui ouvrent des pistes sur le changement de manière de 
voir le monde, sur la métanoia, le changement de pensée. La conversion, c’est le mot en 
français pour métanoia : une conversion écologique, une conversion à la nature. 
Et puis aussi, grâce aux moyens audiovisuels plus accessibles, diffuser largement des sé-
ries, qui nous font prendre conscience du problème et nous aident à trouver des solutions.

Interview réalisée par Agnès de Perrot, responsable pédagogique 
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En compagnie de Jean-Jacques 
Rousseau à l’île Saint-Pierre
A l’occasion des stages d’été, l’Université Populaire de Lausanne a organisé une sortie 
philosophique à l’île Saint-Pierre de Bienne le 5 août 2023. 

Il s’agissait d’une première pour l’équipe de l’Université Populaire de Lausanne : évoquer 
la biographie et les écrits du philosophe Jean-Jacques Rousseau (1712-1778) en tâchant 
d’associer théorie et pratique en visitant l’île où ce dernier a vécu une petite partie de sa 
vie.

Ce voyage en bus et en bateau était ainsi une chance pour les participantes et les partici-
pants de découvrir les merveilles de la nature environnante de ce splendide décor, dégus-
ter les plats typiques de la région dans l’ancien couvent de ce lieu et souligner la place 
existentielle, sociale et politique de l’œuvre de Rousseau en traversant un maximum de 
thèmes : éducation, musique, rêverie, solitude… 

Nick Dauw
Adjoint pédagogique et enseignant de philosophie

Photos © Pierre Jaquet
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Le club de lecture de l’Université 
populaire de Lausanne

Grâce au Service des bibliothèques et archives de la Ville de Lausanne, et particulière-
ment au dynamisme et à l’enthousiasme d’Isabelle Falconnier, déléguée à la politique du 
livre de cette même ville, le club de lecture de l’Université populaire de Lausanne est né 
en septembre 2022. 

Ainsi, les vingt participant(e)s ont pu découvrir les 5 auteurs/autrices en lice pour le Prix 
des lecteurs de la Ville 2023, et lire les 5 romans choisis : 
- «La cabine» d’Eric Bulliard
- «Fusil» d’Odile Cornuz
- «Les Déshérités» de Valentin Decoppet
- «Lettre à mon dictateur» d’Eugène
- «Sa préférée» de Sarah Jollien-Fardel

Même si toutes et tous lisent le même ouvrage, les ressentis personnels, les impressions, 
les critères différents font la richesse des rencontres du club. 

Après avoir eu la possibilité de participer au vote final et d’assister aux rencontres avec 
les auteurs et autrices, le club ne s’est pas arrêté pour autant. Le deuxième semestre  - 
toujours avec la précieuse participation d’Isabelle Falconnier - a donné lieu à une explo-
ration de la fiction qui s’écrit en Suisse romande. Le choix s’est porté sur Alice Rivaz, Ra-
muz, Blaise Hofmann, Amélie Plume, Joël Dicker, Metin Arditi, Jacques Chessex, Yvette 
Z’Graggen, Corinne Bille et Jean-François Duval. Un cycle de rencontres de 5 séances 
espacées du 22 février au 28 juin 2023 a permis de découvrir ou de redécouvrir des titres 
choisis parmi les auteurs sélectionnés. 

C’est avec plaisir et reconnaissance que l’Univer-
sité populaire de Lausanne va poursuivre sa colla-
boration avec la Ville de Lausanne et son Services 
des bibliothèques et participer ainsi à l’inspirante 
sélection 2024. 

Nous exprimons nos remerciements sincères à Isa-
belle Falconnier, Nadia Roch, cheffe de service et 
Line Lanthemann pour leur collaboration si appré-
ciée et leur disponibilité à notre égard. 

Françoise Baudat

Isabelle Falconnier, ancienne déléguée à la 
politique du livre de la Ville de Lausanne
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Agata Patanè, stagiaire HEP à 
de l’Université populaire
L’Université Populaire de Lausanne a eu le plaisir 
d’accueillir Agata Patanè pour un stage de plus 
d’une année de juin 2022 à décembre 2023 afin 
d’accompagner les tâches pédagogiques et an-
dragogiques de nos formateurs et de nos forma-
trices. Le parcours estudiantin et professionnel de 
Madame Patanè demeure riche en de nombreux 
points : outre ses études en sciences de l’éducation 
à l’Université de Bologne, elle possède une grande 
expérience en tant qu’éducatrice sociale et éduca-
trice de l’enfance.

Actuellement titulaire d’un Bachelor en « Sciences 
de l’éducation », Madame Patanè couronnera tout 
prochainement ses études d’un Master en « Science 
et pratiques de l’éducation » muni d’une spécialisa-
tion en « Evaluation et gestion des formations » dé-
livrée conjointement par l’Université de Lausanne 
et la Haute Ecole pédagogique de Lausanne.

- Présentez-vous en quelques mots
Italienne d’origine, je suis entrée dans le monde de l’éducation en 2016, l’année où j’ai 
commencé mes études universitaires à l’Université de Bologne. Après avoir obtenu un 
Bachelor en éducation sociale, je suis arrivée en Suisse pour poursuivre mes études avec 
un Master en éducation mené entre l’Université de Lausanne et la HEP Vaud. Actuelle-
ment, je collabore avec l’Université populaire de Lausanne en tant que stagiaire en cours 
de Master dans le domaine de l’éducation hybride et je travaille dans un centre de vie 
enfantine pour enfants allophones à Lausanne.

- Pourquoi avoir choisi de vous engager en sciences et pratiques de l’éducation ?
J’ai choisi de poursuivre mes études dans le domaine des «sciences et pratiques de l’édu-
cation» afin d’élargir mes connaissances dans le domaine de l’éducation, en particulier 
dans celui de la formation des adultes. Aujourd’hui, on ne peut plus considérer l’éduca-
tion comme un phénomène qui concerne exclusivement l’enfance ou l’adolescence. Il est 
nécessaire de penser l’éducation comme un processus qui se déroule tout au long de la 
vie et qui, en tant que tel, doit être pensé pour soutenir également l’apprentissage chez 
les adultes.
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- Pour quelles raisons avez-vous été engagée comme stagiaire auprès de l’UPL ?
Dans le cadre de mes études de Master, je me suis beaucoup intéressée à l’utilisation des 
TIC (Technologies de l’information et de la communication) pour faciliter l’accès à la for-
mation continue du public adulte. En effet, l’une des plus grandes difficultés que l’on peut 
rencontrer pour accéder à la formation tout au long de la vie est celle de la conciliation des 
engagements professionnels, personnels et de formation. L’utilisation des TIC peut facili-
ter l’accès à la formation tout au long de la vie et rendre l’accès à la culture plus égalitaire 
entre les différentes couches de la population. Mon intérêt s’accordait parfaitement avec 
la mission de l’Université populaire de Lausanne, qui vise à faciliter l’accès à la formation 
continue pour toutes et tous.

- Quelles ont été vos tâches ?
Dans le cadre de mon stage à l’Université Populaire de Lausanne, j’ai été chargée d’iden-
tifier les besoins des formateurs.trices et des apprenants.tes et de rechercher les moyens 
appropriés pour y répondre afin de favoriser l’accès à la formation continue par le biais 
des TIC. J’ai donc suivi une démarche partagée d’observation, d’analyse, de réflexion et 
enfin d’accompagnement, toujours dans le but de faciliter l’accès à la formation continue.

- Quelle approche pédagogique/andragogique privilégiez-vous pour les formateurs et 
les formatrices ?
Au cours de mon stage, je n’ai pas proposé une approche andragogique spécifique aux 
formateurs, mais je suis entrée dans un processus de réflexion et de mise en avant des 
compétences déjà en possession des formateurs de l’Université populaire de Lausanne. 
Les formateurs de l’UPL sont des spécialistes de leurs domaines d’enseignement respec-
tifs ainsi que de la formation des adultes, et mon rôle a été de les accompagner dans 
le développement des nouveaux savoir-faire liés aux TIC à partir des compétences qu’ils 
possédaient déjà.

- Constatez-vous des différences ou des complémentarités entre le cadre théorique étu-
dié et les méthodes pratiques « sur le terrain » ?
Je pense qu’étudier les théories et vivre les pratiques de terrain représentent des choses 
très différentes si l’on ne considère qu’un seul de ces deux aspects. À partir du moment 
où nous nous immergeons dans la pratique, les théories prennent tout leur sens et nous 
permettent d’améliorer nos actions sur le terrain. Inversement, la pratique nous permet 
de réfléchir à la théorie et de l’élargir, dans un exercice d’enrichissement mutuel.

- L’expérience UPL vous a été bénéfique ?
L’expérience UPL m’a permis de développer considérablement mes compétences de ré-
flexion et d’accompagnement, en me mettant face à des défis inédits pour moi. J’ai appris 
à structurer une analyse des besoins et un projet d’accompagnement individuel, ainsi qu’à 
mettre en commun différents besoins dans un processus de réflexion collective. Je suis 
très satisfaite de cette expérience, qui m’a permis de développer des compétences utiles 
pour mon avenir professionnel, tout en me permettant de m’investir dans un projet qui 
correspond à mes valeurs personnelles et professionnelles.

	 Interview réalisée par Nick Dauw, adjoint pédagogique
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Exposition en collaboration avec 
l’Espace Artistes Femmes 
Une dizaine d’années après notre dernière exposition 
temporaire, nous avons enfin eu le plaisir de présenter 
de nouvelles œuvres au sein de nos locaux situés aux 
Escaliers du Marché 2. 

Cette exposition a été réalisée en collaboration avec 
l’Espace Artistes Femmes (EAF) fondé par Marie Bagi, 
enseignante d’Histoire de l’Art auprès de l’UPL. Cette 
association a pour but de mettre en lumière le travail 
des artistes femmes d’ici et d’ailleurs, à travers des 
expositions et différents projets artistiques. 

Texte et Photos : Christelle Genier

D’avril à juin 2023, cinq artistes ont ainsi pu présenter une sélection d’œuvres : Sophie 
Bosselut, Hélène du Trémolet, Christelle Genier, Daniela Markovic et Ulie Schwab. Pein-
ture, dessin ou encore collage, chacune a pu faire découvrir aux visiteurs son univers et 
sa créativité. 
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Visites guidées
Exposition du Muséum d’Histoire surnaturelle - 

Les créatures de Christophe Dumont

Photos © Neala Divorne
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Stages d’été
L’encre de Chine, ses ombres et ses lumières

Peinture chinoise

Photos © Petra Carlson

Photos © Christelle Genier
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					            Collaborations
Désireuse de tisser et de renforcer les liens avec les institutions publiques ou 
privées, avec le Canton de Vaud et la Ville de Lausanne par le biais de certains 
de leurs services, l’Université populaire de Lausanne propose toujours de 
nouvelles idées de cours et de visites guidées.  

Les collaborations engagées en 2022-2023 sont notamment:

• La DGEP (Direction générale de l’enseignement postobligatoire)
• La Direction des sports universitaires (UNIL et EPFL)
• Le Muséum cantonal des sciences naturelles
• La Collection de l’Art brut
• La Préfecture de Lausanne, M. le Préfet Serge Terribilini
• Le Tribunal Fédéral
• Le Tribunal d’arrondissement
• La Police cantonale vaudoise
• palliative vaud
• Le Centre Leenaards de la Mémoire - CHUV
• Le guet de la Cathédrale
• La Synagogue de Lausanne
• La Confrérie des Pirates d’Ouchy
• Le Centre de tri postal - Eclépens
• Le Centre des colis - Daillens
• Le Services des bibliothèques et archives de la Ville de Lausanne
• Karine Dubois, costumière
• Thérèse Mauris, restauratrice d’art
• Ariane Delabays, modiste
• Adriana Cavallaro, mosaïste
• Françoise Arlaud, créatrice de perles de verre
• Daniel Thomas, organiste
• Yves Giroud, accompagnateur de randonnées
• Françoise Khenoune, guide du patrimoine
• Stéphanie Smith, accompagnatrice de visites guidées
• Le centre d’impression Tamédia
• L’Atelier 207
• L’Université populaire de la Vallée de Joux
• GastroVaud
• Les artisans boulangers-pâtissiers-confiseurs vaudois
• Le Service des parcs et domaines 
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